
24/4/2015 Le Figaro Premium - Poutine, Hollande et les Mistral perdants

http://premium.lefigaro.fr/vox/monde/2015/04/24/31002-20150424ARTFIG00371-poutine-hollande-et-les-mistrals-perdants.php 1/4

Poutine, Hollande et les Mistral perdants
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FIGAROVOX/ENTRETIEN - Les présidents russe et français se sont
rencontrés pendant une heure ce vendredi sans parvenir à débloquer le
dossier des deux navires. L'écrivain russe et ancien diplomate Vladimir
Fédorovski livre son analyse de la situation.

Vladimir Fédorovski est un écrivain russe d'origine ukrainienne, actuellement le

plus édité en France. Diplomate, il a joué un rôle actif dans la chute du

communisme, il fut promoteur de la perestroika puis porte-parole d'un des

premiers partis démocratiques russes. Il a écrit de nombreux ouvrages sur la

Russie mythique, et dont un essai sur Poutine intitulé Poutine, l'itinéraire secret,

(Editions du Rocher, 2014). Son prochain livre «La volupté des neiges

(http://www.albin-michel.fr/Vladimir-Fedorovski-a-Deauville-

EAN=9782226316530)» paraitra en mai aux éditions Albin Michel.
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La France et la Russie seraient en train de trouver un accord pour annuler le

contrat portant sur la livraison de deux Mistral. Quelles pourraient être les

conséquences économiques et diplomatiques de cette annulation?

Il y aura très certainement une entente sur le plan économique, qui sera

acceptable pour les deux parties. Poutine a déclaré qu'ils chercheraient un

arrangement à l'amiable et François Hollande est également allé dans ce sens-là.

Sur le plan diplomatique, ce rebondissement est ainsi la

confirmation d'une certaine tension qui existe entre la Russie

et l'Occident.

Ce contrat était éminemment politique. De nombreux chefs militaires russes s'y

opposaient car ils considéraient qu'il était lié à l'engagement de la France dans

l'OTAN. Sur le plan diplomatique, ce rebondissement est ainsi la confirmation

d'une certaine tension qui existe entre la Russie et l'Occident -et tout

particulièrement avec la France avec laquelle les rapports s'estompent.

Celle-ci a pourtant eu pendant longtemps une sorte d'aura particulière en Russie.

Celle-ci date du fameux discours de de Gaulle effectué lors de son voyage

diplomatique en URSS en juin 1966 où il avait évoqué la «Grande Russie», de

l'Atlantique à l'Oural, et non l'URSS -une façon de toucher le peuple de la «Russie

éternelle» au-delà de l'idéologie communiste. Cette posture, qui tranchait de celle

adoptée par les États-Unis, affirmait une certaine indépendance en matière de

politique étrangère. Cette particularité française s'est aujourd'hui estompée. La

position des États-Unis envers la Russie n'a, elle, pas changé comme l'illustre l'un

des derniers discours d'Obama dans lequel il comparait le peuple russe à Ebola.

La France a pourtant eu pendant longtemps une sorte d'aura

particulière en Russie. Celle-ci date du fameux discours de de

Gaulle effectué lors de son voyage diplomatique en URSS en

juin 1966.
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Peut-on craindre, à travers cette brouille, une véritable rupture?

Cette affaire sur les Mistral est effectivement le reflet, à mon sens, d'un grand

danger de rupture historique entre la Russie et l'Occident. On assiste à une sorte de

retour à la guerre froide: malgré les efforts, le conflit est gelé et les sanctions se

maintiennent. Mais surtout on assiste sur le plan géopolitique à un rapprochement

de la Russie avec la Chine, ainsi qu'avec les sunnites puisque les chiites sont les

alliés des Etats-Unis.

Cette situation est pour moi un déchirement. J'ai été l'un des cofondateurs de l'un

des premiers partis démocratiques en Russie et je peux témoigner que la

confrontation, le retour à la guerre froide est contre-productif pour le maintien de

la démocratie en Russie. Nous avons battu le communisme en profitant d'une

baisse de tensions internationales. Les tensions qui surviennent actuellement sont

un danger car elles exacerbent le nationalisme russe, qui sera déjà porté au

pinacle lors des commémorations de la Deuxième guerre mondiale: la guerre est

un acte fondateur de la nation russe.

La priorité absolue devrait être cette lutte contre l'islamisme

qui est une guerre mondiale. Celle-ci s'avère longue et

meurtrière et dans cette perspective, il faut bien choisir ses

adversaires.

Cette rupture serait d'autant plus problématique qu'elle enlèverait à l'Occident un

allié irremplaçable dans la lutte contre l'islamisme. Nous devrions nous inspirer

de l'histoire: nous avons gagné la Deuxième guerre mondiale car nous avions

établi notre priorité, lutter contre Hitler. Or aujourd'hui, il y a une confusion qui

règne dans l'esprit des philosophes de St Germain: la priorité absolue devrait être

cette lutte contre l'islamisme qui est une guerre mondiale. Celle-ci s'avère longue

et meurtrière et dans cette perspective, il faut bien choisir ses adversaires.

La brouille franco-russe ne sera pas forcément définitive mais il faut à tout prix

l'éviter pour ne pas engendrer une rupture historique avec les répercussions que

je viens d'évoquer. D'ailleurs il y a des affinités entre les peuples russe et français -
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pas forcément les journalistes. Je reste pour ma part un inconditionnel de

l'alliance gaullienne franco-russe.

François Hollande a demandé à Poutine à «aller de l'avant» dans l'application

des accords de paix de Minsk pour l'Ukraine, en ajoutant que c'était la

«meilleure façon de pouvoir dépasser ce qui nous a un moment freiné». Que

vous inspirent ces propos?

Pour déjouer les tensions, il faut dialoguer et, à cet effet, l'accord de Minsk est une

très bonne base. Chacun doit maintenant remplir sa part d'obligations. Il est

urgent de stopper le gâchis: le conflit ukrainien a été engendré par des erreurs

diplomatiques et l'accord de Minsk, qui est une œuvre de la diplomatie française,

devrait permettre d'éviter les erreurs du passé. Au-delà de cette étape

diplomatique, il faut se rappeler cette vision gaulliste qui repose sur l'existence

incontestable d'une affinité entre les deux peuples.
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